
Le grand-duché de Luxembourg cache de magnifiques 

trésors. L’hôtel « Le Place d’Armes », au cœur de sa 

capitale, est un point d’ancrage idéal pour les découvrir.

Par Miguel Tasso

« Le Place d’Armes » :
un château en ville

V
oisin souvent méconnu, le grand-
duché de Luxembourg recèle quel-
ques magnifiques trésors grâce 
notamment à un riche patrimoine 

culturel, historique et architectural. En prime, la 
nature y est souvent fascinante. Au gré de ses 
humeurs, le visiteur découvrira les vallées ver-
doyantes dans la région des Ardennes, les forma-
tions rocheuses de la Région Mullerthal – rebap-
tisée la « Petite Suisse » –, les vignobles le long de 
la Moselle et la magie du Guttland avec ses très 
beaux espaces verts. En vérité, chaque coin de 

ce petit pays dégage un charme particulier. Et, 
vu les courtes distances, les déplacements sont 
évidemment aisés.

Une capitale cosmopolite
Capitale, Luxembourg-Ville est parfois considé-
rée comme un simple centre financier et écono-
mique. Il n’y a rien de plus faux. Certes, il s’agit 
d’une place bancaire incontournable. Son quartier 
d’affaires, très couru, en est la plus belle preuve. 
Parallèlement, c’est aussi le centre de nombreuses 
institutions européennes. Dans cette cité cosmo-

polite, des habitants issus de 170 pays différents 
cohabitent dans le même art de vivre. Le program-
me culturel est d’ailleurs à l’image des citadins : 
multilingue, créatif et éclectique.
Mais cette capitale atypique est, en réalité, une 
véritable terre de contrastes. Nulle part ailleurs 
ne se mélangent de façon si discrète les vestiges 
d'anciennes forteresses et les créations de l'archi-
tecture contemporaine. D'ailleurs, la Vieille Ville 
fait, de longue date, partie du Patrimoine mondial 
de l’Unesco. Des constructions high-tech flambant 
neuves côtoient des bâtiments historiques témoi-
gnant d'un passé riche. Et, en toile de fond, le vert 

« Le Place d’Armes » est bien davantage qu’un simple 
hôtel. C’est un état d’esprit où l’accueil, le service 
et le souci du détail font partie des priorités. Et quel 
régal de se retrouver, dans un cadre si inhabituel, 
au beau milieu des ruelles piétonnes, à deux pas du 
Palais Grand-Ducal et des boutiques typiques ou de 
luxe qui font tout le charme de la Vieille Ville.

Une table étoilée
L’hôtel « Le Place d’Armes » propose aussi, comme 
il se doit, une offre gourmande de référence avec 
trois restaurants qui ont pignon sur rue. « Le Café 
de Paris » est un bistrot revisité qui propose des 

s’inscrit en couleur phare. Un tiers de la surface de 
la ville est tapissé de parcs et jardins, ce qui trans-
met une impression permanente de zénitude. Oui, 
Luxembourg a les avantages de la capitale sans les 
inconvénients. Ce n’est pas un hasard si, selon une 
étude récente, il s’agit d’une des dix capitales au 
monde où l’on se sent le plus détendu ! 

Bien davantage qu’un hôtel
Pour s’imprégner pleinement de l’ambiance si par-
ticulière de la ville, l’idéal est de poser ses valises 
à l’hôtel « Le Place d’Armes », idéalement situé en 
plein centre et labellisé Relais & Châteaux. Le lieu 
est bluffant. « Installé sur le site d’une ancienne 
imprimerie, dans un immeuble classé du XVIIIe 
siècle, il se compose de plusieurs corps de bâti-
ments reliés entre eux par un jeu de terrasses sus-
pendues et de vérandas. Ils forment une sorte de 
château en ville, ponctué de patios, de terrasses 
et d’espaces intérieurs feutrés », résume Hubert 
Bonnier, directeur général et associé. 
On se sent d’entrée un peu chez soi dans cette mai-
son dont la décoration met en scène une atmosphè-
re à la fois classique et contemporaine qui privilégie 
le confort et l’intimité. Les 28 chambres et suites, 
toutes différentes, présentent un mélange hétéro-
clite d’Art nouveau et de design contemporain.

plats traditionnels et du terroir. « Le Plëss » est une 
rôtisserie tendance qui fait la part belle aux grilla-
des, de la langouste au bœuf Wagyu en passant 
par le poulet de Bresse. Enfin, « La Cristallerie », 
doté d’une étoile au « Guide Michelin », est le res-
taurant gastronomique par excellence. 
Le chef français Fabrice Salvador – qui pilote les trois 
adresses – y propose une cuisine inventive et pas-
sionnée qui fait la part belle aux produits de qualité et 
à l’influence des saveurs : les gambas de Palamos 
déclinées en crudo et cuites à la plancha, le King Crab, 
cœur de coco et caviar, le bœuf de Kobé japonais à 
déguster en trois façons accompagné d’une déclinai-
son de betteraves. Sans oublier le très rare thon bleu 
de Méditerranée, décliné au gré des saisons. La carte 
des vins est à la hauteur avec quelques grands crus 
qui valent clairement le détour. C’est, sans discussion, 
l’une des meilleures tables du Grand-Duché avec, à la 
clé, une fabuleuse expérience gustative.

Alors, pourquoi ne pas profiter de la belle saison 
pour s’offrir une belle escapade épicurienne ? Les 
golfeurs ne manqueront d’ailleurs pas de soigner 
leur swing sur les beaux parcours voisins, dont 
le prestigieux Golf Club Grand-Ducal, dessiné en 
1936 et référence en termes de classicisme et de 
respect des traditions. Il est situé dans un écrin de 
verdure à dix minutes du centre-ville…

Qu'il fait bon poser ses valises 
et ses soucis dans un hôtel 
labellisé Relais & Châteaux.

D es  chambres 
personnalisées qui 
ont une âme.

Un restaurant étoilé 
pour les gourmets.

Kikuoka, un des plus 
beaux parcours de 
golf du Grand-Duché.
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